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Pour une Église synodale  
communion | participation | mission

dossier d’animation et guide pratique

« Le chemin de la synodalité est 
précisément celui que Dieu at-
tend de l’Église du troisième  
millénaire ». 

Lancé le 10 octobre 2021 pour 
toute l’Église, le Synode romain sur le thème 
de la synodalité nous conduira jusqu’à l’au-
tomne 2023. Nous voici donc invités à  
“marcher ensemble” et à répondre à l’appel du 
pape François. 

D’ici le 24 avril 2022, nous pouvons, avec 
tous les baptisés de notre diocèse, parti-
ciper à la phase de consultation et faire 
remonter ce que nous discernons, dans 
l’Esprit-Saint,  pour notre Église. En répon-
dant à cette double-question du Synode : 
Comment se réalise aujourd’hui, ce “marcher 
ensemble” qui permet à l’Église d’annoncer 
l’Évangile, conformément à la mission qui lui 
a été confiée ; et quels pas de plus l’Esprit nous 
invite-t-il à poser pour grandir comme Église  
synodale ? (DP, §2)

Ensemble, cheminer avec le Christ

Ce Guide synodal vous aidera à cheminer sous 
forme de deux rencontres fraternelles. Ces 
temps peuvent être vécus en paroisse mais 
aussi en fraternité synodale, fraternité locale 
missionnaire, équipe de mouvement etc. 
Certaines paroisses ont souhaité intégrer ces 
deux rencontres dans une journée “temps 
fort”. Bref, les mises en œuvre peuvent être 
diverses et variées du moment qu’elles parti-
cipent d’un même état d’esprit et concourent 
à ce travail de discernement.

La pédagogie proposée par ce guide synodal 
repose sur quelques intuitions simples, souli-

gnées par le “document préparatoire” (DP) du 
Synode : 

- cheminer ensemble, fraternellement
- dans une attitude priante et d’ouverture du 
coeur
- pour discerner ensemble ce que l’Esprit- 
Saint nous inspire : les fruits déjà donnés de 
la synodalité, les “pas de plus” à poser pour 
progresser sur ce chemin

La première rencontre (FICHE 1) nous  
aidera plus particulièrement à comprendre 
ce que “Synodalité” signifie et en quoi cette  
synodalité de l’Église  nous concerne, cha-
cune, chacun. Elle favorisera un temps  
fraternel d’échanges pour faire plus ample 
connaissance entre “compagnons de route”. 

La seconde rencontre (FICHE 2) portera plus 
précisément sur la question du Synode. À  
l’issue de cette rencontre, vous pourrez faire 
remonter la contribution de votre équipe au 
niveau diocésain. Concrètement, cette re-
montée se fera via la plateforme en ligne :
http://synode.diocese-saintetienne.fr/

Si l’équipe le souhaite, et afin de se don-
ner plus de temps d’approfondissement, il 
est possible de déployer chacune des deux  
rencontre et vivre ce cheminement sur trois 
ou même quatre rencontres fraternelles. Tou-
tefois, nous conseillons à chaque équipe d’ac-
ter cette décision avant même de se lancer 
dans l’aventure.

Quel que soit le nombre de rencontres, il est 
important de leur maintenir un cadre priant 
et d’écoute attentive. 

Quelques règles pour s’écouter, prendre la 
parole et entrer dans un dialogue en vérité.
Vivre un synode, c’est cheminer avec d’autres 
en acceptant de se laisser déplacer par la  
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parole, l’expérience de l’autre, c’est prier et 
recevoir ensemble du Seigneur les indica-
tions pour la suite. Ce temps en « équipes  
synodales » situé au début de la démarche, est 
une étape importante du processus. S’il est 
vrai que seul on va plus vite, c’est ensemble et 
avec le Christ que l’on va plus loin.

Quelques règles concrètes (rappelées 
par l’animteur) : 

• Chacun est invité à s’exprimer en « je… »
• Nous recevons la parole du frère, de la 

soeur comme un cadeau, chacun s’expri-
mant tel qu’il est et dans la mesure de ce 
qu’il veut partager. Nous accueillons cette 
parole sans faire de commentaire.

• Nous osons nous accueillir en vérité, 
même dans nos fragilités.

• Dans la confidentialité : rien de ce qui est 
partagé n’est rapporté en dehors de ce 
temps de rencontre.

Discerner : qu’est-ce que cela veut dire ?

Dieu nous parle au travers des Écritures, des  
évènements que nous vivons, des paroles reçues 
des autres. Mais discerner parmi toutes les voix 
quelle est la voix du Seigneur, la voix de Celui qui 
nous conduit à la Résurrection, à la Vie, n’est pas 
chose facile, c’est un vrai travail !

Discerner, c’est accéder à notre boussole inté-
rieure qui nous permet de reconnaître l’action de 
l’Esprit Saint dans nos vies, nos communautés et 
dans le monde.

Une attitude fondamentale pour y parvenir : 
l’humilité de l’Écoute. L’humilité naît quand,  
au lieu de parler, on écoute, quand on cesse 
d’être au centre. Seul, celui qui est disposé à 
écouter possède la liberté pour renoncer à  
son propre point de vue partiel ou insuffisant, 
à ses habitudes, à ses schémas. De la sorte, il  
est vraiment disponible pour accueillir la  
nouveauté du Seigneur.

Le discernement (dont le sens littéral est “faire  
la distinction entre”) ne veut pas dire simple-
ment choisir avec bon sens, mais se mettre en 
situation de liberté intérieure pour sentir vers 
quoi Dieu le pousse. C’est pourquoi le discerne-
ment ne peut avoir lieu que dans la prière.

Le discernement selon l’Esprit, en fin de compte, 
avant d’être un art, est un don à demander à Ce-
lui qui sonde les profondeurs de notre cœur et 
connaît le cœur de Dieu (cf. Pape François, La 
joie et l’allégresse, n° 170).

La constitution des équipes  
synodales

À noter qu’aucune inscription préalable n’est 
requise. En revanche, il sera demandé lors 
de la remontée en ligne des contributions,  
d’indiquer qui sont les “compagnons de route”, 
les membres de l’équipe participante. Afin de  
faciliter le fonctionnement en équipe et la 
circulation de la parole, il est demandé que 
chaque équipe synodale soit constituée 
d’au moins 4 membres et jusqu’à 8 membres 
maximum.

Il peut être bon de distinguer les rôles  
suivants :
L’intendant/l’intendante

L’intendant se met au service de l’équipe pour 
tout ce qui est de l’ordre de l’organisation 
comme :
• fixer une date avec toute l’équipe
• définir le lieu de la rencontre, réserver une 

salle si besoin 
• prévoir tout le matériel nécessaire pour 

bien vivre la rencontre : guide synodal 
photocopié pour chaque participant,  
ordinateur pour visionner les vidéos

• être maître du temps lors de la rencontre. 
Veiller au respect de l’horaire, la rencontre 
dure environ deux heures. 

L’animateur/l’animatrice

L’animateur est frère parmi les autres. Il sera 
tout particulièrement attentif à :
• Installer et maintenir tout au long de la 

rencontre un climat de prière, de disponi-
bilité intérieure et d’écoute bienveillante.

• Rappeler en début de séance le canevas de 
la rencontre.  

• Préciser au début de chaque temps de 
partage fraternel , les objectifs et les « 
règles  » (il s’autorisera à redonner le cadre 
avec bienveillance, auprès d’un ou plu-
sieurs membres, s’il en sent la nécessité).

• Distribuer la parole. Si possible et si la 
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dynamique de l’équipe le permet, il s’ex-
prime en dernier ; mais il n’est pas là pour 
conclure ; il n’a pas à trancher, il n’est pas le 
« sachant » de l’équipe. Il veille au respect 
des temps de silence qui font partie inté-
grante des temps de partage. Chercher à 
ce que chacun puisse s’exprimer, exprimer 
le meilleur de lui-même. Il est « au service » 
de l’animation, de l’expression des autres, 
de l’équipe, de la qualité d’écoute...

Le secrétaire/la  secrétaire

• Il prend des notes, soumet au groupe la  
rédaction des réponses aux questions de 
la rencontre 2 et remonte la contribution 
de l’équipe sur la plateforme numérique.

Consignes pour votre remontée 
écrite

Votre remontée sera saisie avant le 24 avril 
2022 sur la plateforme de collecte des contri-
butions.

Cette plateforme est accessible sur le site 
web du diocèse à l’adresse : 
http://synode.diocese-saintetienne.fr/

Le formulaire en ligne vous guidera dans votre 
saisie.

Pour permettre un travail efficace de la  
commission synode, votre remontée devra :

• Porter sur l’essentiel (en respectant le 
nombre de lignes indiquées dans le guide 
synodal)

• Permettre d’exprimer une diversité de 
points de vue, de priorités. Elle n’est pas 
nécessairement consensuelle mais peut 
rendre compte de divergences.

• Reprendre le plus possible, telles quelles, 
certaines expressions des participants

 Et après le 24 avril 2022 ?

Le secrétariat général du Synode prévoit que 
chaque diocèse puisse constituer une syn-
thèse de dix pages (Document préparatoire,  
§ n°32). Cette synthèse, dont la rédaction sera 
pilotée par la Commission synodale diocé-
saine1, devra être adressée à la Conférence 
des évêques de France le 15 mai au plus tard. 
Le document final pour les diocèses de France 
sera voté lors d’une assemblée exceptionnelle 
des évêques, réunie les 14 et 15 juin 2022. 

L’assemblée générale du Synode se tiendra à 
Rome à l’automne 2023 ; c’est d’elle que jailli-
ront les orientations données à toute l’Église 
pour avancer d’une façon renouvelée sur ce 
chemin de la Synodalité.

(1) Commission synodale diocésaine : Mgr Sylvain Bataille, Père Bruno Cornier, Mme Agnès  
Laborde, Père Rodolphe Berthon, M. Hervé Hostein, Père Guy Vialla, M. Noël Rey, diacre, Mme Catherine Huron, 
M. Dominique Seytre, Mme Myriam Granger, Père Patrick Frenay, Mme Anne-Marie Vergnon, M. Cyril Faure

Ce Guide Synodal a été élaboré sur la 
base des deux principaux documents  
officiels fournis par le secrétariat général  
du Synode : 
- le Document Préparatoire
- Le Vademecum
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Rencontre 1 

Au cours de cette première rencontre, nous prenons le temps de faire connaissance, les uns 
avec les autres et de confier notre équipe et notre discernement au Seigneur. Nous redécou-
vrons et approfondissons ensemble le sens et la richesse de cette dimension synodale de 
l’Église. Nous partageons, avec une certaine gratuité,  nos expériences personnelles.

Nous rappelons que si l’équipe le souhaite et afin de se donner plus de temps d’appro-
fondissement, elle peut déployer cette rencontre sur deux séances.

1 - Confions notre rencontre au Seigneur

Nous pouvons tracer sur nous le signe de la croix, le signe de la vie de Dieu, reçue au jour de notre 
baptême. 

Chant : 

Viens Esprit de Sainteté, viens Esprit de lumière,
Viens esprit de feu, viens nous embraser !

Lecture de la première lettre de saint Paul Apôtre aux Corinthiens 12,12-27

Prenons une comparaison : le corps ne fait qu’un, il a pourtant plusieurs membres ; et tous les 
membres, malgré leur nombre, ne forment qu’un seul corps. Il en est ainsi pour le Christ. C’est dans 
un unique Esprit, en effet, que nous tous, Juifs ou païens, esclaves ou hommes libres, nous avons 
été baptisés pour former un seul corps. Tous, nous avons été désaltérés par un unique Esprit.
Le corps humain se compose non pas d’un seul, mais de plusieurs membres. Le pied aurait beau 
dire : « Je ne suis pas la main, donc je ne fais pas partie du corps », il fait cependant partie du corps. 
L’oreille aurait beau dire : « Je ne suis pas l’œil, donc je ne fais pas partie du corps », elle fait cepen-
dant partie du corps. Si, dans le corps, il n’y avait que les yeux, comment pourrait-on entendre ? 
S’il n’y avait que les oreilles, comment pourrait-on sentir les odeurs ? Mais, dans le corps, Dieu a 
disposé les différents membres comme il l’a voulu. 
S’il n’y avait en tout qu’un seul membre, comment ferait-il un corps ? En fait, il y a plusieurs membres, 
et un seul corps. L’œil ne peut pas dire à la main : « Je n’ai pas besoin de toi » ; la tête ne peut pas dire 
aux pieds : « Je n’ai pas besoin de vous ». [...] Or, vous êtes le corps du Christ et, chacun pour votre 
part, vous êtes les membres de ce corps.

Action de grâce

Si rendre grâce c’est faire circuler la grâce alors oui, ce matin, cet après midi, ce soir,  Seigneur nous voulons 
te rendre grâce pour toutes les fois où nous avons goûté, combien dans la diversité de nos charismes,  il est 
bon et doux, d’être unis en ton nom !
Prenons un petit temps de silence pour chercher des moments où ensemble nous avons expéri-
menté une réelle communion avec le Christ où nous nous sommes sentis appartenir à un même 
corps qu’est l’Église.  Si nous le souhaitons, nous pouvons à voix haute, nommer ces moments et 
les rendre à Dieu dans un bouquet de MERCIS. 



6

La prière du Synode « Adsumus, Sancte Spiritus »

Nous pouvons invoquer l’Esprit-Saint avec cette prière ancienne qui fut reprise avant chacune des  
sessions du Concile Vatican II. 

Nous voici devant Toi,
Esprit Saint ;
en Ton Nom, nous sommes réunis.
Toi notre seul conseiller,
viens à nous, demeure avec nous
daigne habiter nos cœurs.
Enseigne-nous
vers quel but nous orienter ;
montre-nous comment
nous devons marcher ensemble.

Nous qui sommes faibles
et pécheurs, ne permets pas
que nous provoquions le désordre.
Fais en sorte, que l’ignorance
ne nous entraîne pas
sur une fausse route,
ni que la partialité
influence nos actes.
Que nous trouvions en Toi
notre unité, sans nous éloigner
du chemin de la vérité
et de la justice, en avançant
ensemble vers la vie éternelle.

Nous te le demandons à Toi,
qui agis en tout temps et en tout lieu, dans la communion
du Père et du Fils,
pour les siècles des siècles,
Amen.

2 - Mieux comprendre ce que synodalité veut dire

Pour la suite de notre rencontre, nous sommes invités à partager fraternellement à partir de 2 
vidéos et de questions qui vont nous aider à mieux ressaisir notre expérience de la synodalité.. 
Nous le faisons dans une écoute attentive et bienveillante et dans l’assurance que notre parole 
personnelle a de la valeur.

Ensemble, nous visionnons la Vidéo 1 : (cf. http://synode.diocese-saintetienne.fr/)
Brigitte CHOLVY, théologienne, nous éclaire sur le sens de la synodalité. 

Le terme « synodalité » désigne la forme même de l’Église. 

Comment je réagis à cette vidéo ? Est-ce que je me sens concerné par cet appel du pape François 
à une Église plus  synodale ? Pourquoi ?

Dans l’enseignement donné par Brigitte Cholvy, qu’est-ce qui me rejoint plus particulièrement  ? 
Qu’est-ce qui fait difficulté ? 
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3 - Notre expérience de la synodalité

La vidéo 2, à travers des témoignages, rend compte de quelques facettes de la synodalité. 

La synodalité, c’est marcher ensemble, avec le Christ. C’est être “partie-prenante” de 
notre Église, quelle que soit la forme de notre participation (active, priante…). Comme le  
rappelle Brigitte Cholvy, l’Esprit-Saint reçu au baptême nous rend, chacun, “capable” et  
“responsable” selon les dons (les “charismes”) et les appels reçus pour le service de l’Église (les “ 
ministères”). 
Et cette synodalité peut se retrouver dans toutes les réalités de notre Église : mission paroissiale por-
tée par tous, l’expérience d’un pèlerinage, synodalité dans les instances de conseil et de discernement 
(conseils pastoraux paroissiaux, conseils diocésains…) ; jusqu’à notre participation à l’Eucharistie !

Est-ce que je me sens UTILE pour la mission de l’Église ? Ai-je conscience d’être porteur de  
« charismes » qui me sont donnés pour participer à la croissance de l’Église ? 

À quelles occasions ai-je eu le sentiment, la conscience de « MARCHER ENSEMBLE » en Église  ? 
Dans mon expérience en Église, quand ai-je été témoin de cette complémentarité dans la  
diversité des charismes et des états de vie ? Quelle expérience heureuse de synodalité  
j’aimerais tout particulièrement partager ?

Nous vous conseillons de prendre des notes sur ce que vous vous partagez autour de ces trois 
questions, cela vous sera utile pour la rencontre 2 . 

Mes notes
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Au cours de cette seconde rencontre, après avoir pris le temps de confier notre chemin 
au Seigneur, nous redécouvrons ce que peut signifier “discerner fraternellement, dans  
l’Esprit-Saint”. Les questions qui nous sont posées vont nous permettre de formuler notre 
contribution d’équipe à la réflexion du Synode.

Nous rappelons que si l’équipe le souhaite et afin de se donner plus de temps d’appro-
fondissement, elle peut déployer cette rencontre sur deux séances.

1 - Confions notre rencontre au Seigneur

Nous pouvons tracer sur nous le signe de la croix, le signe de la vie de Dieu, reçue au jour de notre 
baptême. 

Chant : 

Viens Esprit de Sainteté, viens Esprit de lumière,
Viens esprit de feu, viens nous embraser !

Lecture du livre des Nombres 11,24-29

Moïse sortit pour transmettre au peuple les paroles du Seigneur. Puis il réunit soixante-dix hommes 
parmi les anciens du peuple et les plaça autour de la Tente. Le Seigneur descendit dans la nuée 
pour parler avec Moïse. Il prit une part de l’esprit qui reposait sur celui-ci, et le mit sur les soixante-
dix anciens. Dès que l’esprit reposa sur eux, ils se mirent à prophétiser, mais cela ne dura pas.
Or, deux hommes étaient restés dans le camp ; l’un s’appelait Eldad, et l’autre Médad. L’esprit repo-
sa sur eux ; eux aussi avaient été choisis, mais ils ne s’étaient pas rendus à la Tente, et c’est dans le 
camp qu’ils se mirent à prophétiser.
Un jeune homme courut annoncer à Moïse : « Eldad et Médad prophétisent dans le camp ! »  
Josué, fils de Noun, auxiliaire de Moïse depuis sa jeunesse, prit la parole : « Moïse, mon maître, ar-
rête-les  ! » Mais Moïse lui dit : « Serais-tu jaloux pour moi ? Ah ! Si le Seigneur pouvait faire de tout 
son peuple un peuple de prophètes ! Si le Seigneur pouvait mettre son esprit sur eux ! »

Action de grâce

Ce passage de l’Ancien Testament résonne avec la Parole du Christ : «  Le vent souffle où il veut, 
tu entends sa voix, mais tu ne sais ni d’où il vient ni où il va. Il en est ainsi pour qui est né du souffle de  
l’Esprit.  » (Jean 3, 8).

Merci Seigneur de nous rappeler que l’on ne peut pas posséder ton Esprit Saint, qu’on ne peut l’enfer-
mer. Merci Seigneur pour toutes les fois, où dans un acte de foi, j’ai pu élargir mon regard pour recon-
naître la présence de ton Esprit Saint dans les personnes qui m’entourent. 

« Moïse, mon maître, arrête-les ! », peut-être avons-nous vécu l’expérience de nous sentir ar-
rêtés dans dans notre élan de communion, de participation, dans notre élan missionnaire. Au 
début de cette 2e rencontre, nous sommes invités à présenter au Seigneur dans le secret de 
notre coeur, les expériences plus douloureuses vécues en Église. Les moments où nous avons eu 

Rencontre 2 
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le sentiment de ne pas être écoutés, les situations où la division régnait plus que la communion, 
où les luttes de pouvoir prévalaient sur la participation de tous à la mission.

Temps de silence

La prière du Synode « Adsumus, Sancte Spiritus »

Nous pouvons invoquer l’Esprit-Saint avec cette prière ancienne qui fut reprise avant chacune 
des sessions du Concile Vatican II. 

Nous voici devant Toi,
Esprit Saint ;
en Ton Nom, nous sommes réunis.
Toi notre seul conseiller,
viens à nous, demeure avec nous
daigne habiter nos cœurs.
Enseigne-nous
vers quel but nous orienter ;
montre-nous comment
nous devons marcher ensemble.

Nous qui sommes faibles
et pécheurs, ne permets pas
que nous provoquions le désordre.
Fais en sorte, que l’ignorance
ne nous entraîne pas
sur une fausse route,
ni que la partialité
influence nos actes.
Que nous trouvions en Toi
notre unité, sans nous éloigner
du chemin de la vérité
et de la justice, en avançant
ensemble vers la vie éternelle.

Nous te le demandons à Toi,
qui agis en tout temps et en tout lieu, dans la communion
du Père et du Fils,
pour les siècles des siècles,
Amen.

2 - Mieux comprendre ce que “discerner” veut dire

Ensemble, nous visionnons la vidéo 3 (http://synode.diocese-saintetienne.fr/).  

Le Père Roger HÉBERT rappelle l’importance et les conditions d’un discernement authentique.

3 - Nos rêves et nos espérances pour une Église plus synodale

Ensemble, nous répondons à la question synodale. Afin d’enrichir notre réflexion, cette question 
est décomposée en trois questions plus précises qui structureront notre contribution.
Comment se réalise aujourd’hui, ce “marcher ensemble” qui permet à l’Église d’annoncer 
l’Évangile, conformément à la mission qui lui a été confiée ; et quels pas de plus l’Esprit nous 
invite-t-il à poser pour grandir comme Église synodale ? (DP, §2)

Rencontre 2 
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Pour que notre travail de réflexion soit fécond :
• un membre (le/la secrétaire) de l’équipe note ce que chacun exprime
• nous retenons ce qui nous semble important tout en faisant droit à la diversité des points  

de vue
• puis nous prendrons le temps de formuler et de valider ensemble la remontée écrite. Plutôt 

qu’une synthèse, cette remontée reprendra le plus possible, telles quelles, certaines expres-
sions des participants. Les consignes sont précisées page 4 dans le dossier d’animation. 

1/ La dernière fois, nous avions commencé à partager nos expériences heureuses de synodali-
té. Quelles en étaient les caractéristiques ? Quels ingrédients concrets, quelles conditions ont  
favorisé/peuvent favoriser cette synodalité ? (maximum 20 lignes)

2/  À la lumière d’expériences plus douloureuses  que nous avons peut-être vécues, quels sont  
pour nous les freins, les manques dont peut souffrir notre Communauté, notre Église pour  
vivre plus pleinement la synodalité, la complémentarité harmonieuse des vocations et des cha-
rismes ? (maximum 20 lignes)

3/ Nos rêves et nos espérances pour notre Église. À l’écoute les uns des autres, quel « pas de plus 
» l’Esprit-Saint nous invite-t-il à poser pour grandir dans la communion et la participation de 
tous au service de la mission ? Quel « pas de plus » pour moi, pour ma communauté, pour notre 
Église ?  (maximum 30 lignes)

Pour cette troisième question, nous pouvons soit y répondre directement, soit en creusant un 
des axes parmi les trois proposés ci-dessous (ces trois axes reprennent l’ensemble des dix pôles 
thématiques proposés par le document préparatoire du Synode cf. Annexe).

Quel pas de plus pour    Dialoguer ?
- Écouter
- Prendre la parole
- Dialoguer dans l’Église et avec la société
- Avec les autres confessions chrétiennes

Quel pas de plus pour    Porter ensemble la mission ?
- Les compagnons de voyage
- Coresponsables dans la mission
- Discerner et décider
- Autorité et participation

Quel pas de plus pour  Se former et célébrer ? 
- Célébrer
- Se former 
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Les 10 pôles thématiques 
(Document préparatoire § 30)

Pour faciliter la mise en lumière d’expériences et favoriser de manière plus riche la consultation, 
nous indiquons également ci-après dix pôles thématiques qui ont trait à diverses facettes de la 
“synodalité vécue”. 

I. LES COMPAGNONS DE VOYAGE

Dans l’Église et dans la société, nous sommes sur la même route, côte à côte. Dans votre Église 
locale, quels sont ceux qui “marchent ensemble” ? Quand nous disons “notre Église”, qui en fait 
partie ? Qui nous demande de marcher ensemble ? Quels sont les compagnons de voyage avec qui 
nous cheminons, même en dehors du cercle ecclésial ? Quelles personnes ou quels groupes sont-
ils laissés à la marge, expressément ou de fait ?

II. ÉCOUTER

L’écoute est le premier pas, mais demande d’avoir l’esprit et le cœur ouverts, sans préjugés. Vers 
qui notre Église particulière a-t-elle “un manque d’écoute”? Comment les laïcs sont-ils écoutés, 
en particulier les jeunes et les femmes ? Comment intégrons-nous la contribution des personnes 
consacrées, hommes et femmes ? Quelle place occupe la voix des minorités, des marginaux et 
des exclus ? Parvenons-nous à identifier les préjugés et les stéréotypes qui font obstacles à notre 
écoute ? Comment écoutons-nous le contexte social et culturel dans lequel nous vivons ?

III. PRENDRE LA PAROLE

Tous sont invités à parler avec courage et parrhésie, c’est-à-dire en conjuguant liberté, vérité et 
charité. Comment favorisons-nous, au sein de la communauté et de ses divers organismes, un 
style de communication libre et authentique, sans duplicités ni opportunismes ? Et vis-à-vis de la  
société dont nous faisons partie ? Quand et comment réussissons-nous à dire ce qui nous tient à  
cœur ? Comment fonctionne le rapport avec le système des médias (pas seulement les médias  
catholiques) ? Qui parle au nom de la communauté chrétienne et comment ces personnes sont-
elles choisies ?

IV. CÉLÉBRER

“Marcher ensemble” n’est possible que si ce chemin repose sur l’écoute communautaire de la  
Parole et sur la célébration de l’Eucharistie. De quelle façon la prière et la célébration liturgique 
inspirent et orientent effectivement notre “marcher ensemble” ? Comment est-ce que cela inspire 
les décisions les plus importantes ? Comment encourageons-nous la participation active de tous 
les fidèles à la liturgie et à l’exercice de la fonction de sanctification ? Quelle place est donnée à 
l’exercice des ministères du lectorat et de l’acolytat ?

V. CORESPONSABLES DANS LA MISSION

La synodalité est au service de la mission de l’Église, à laquelle tous ses membres sont appelés à 
participer. Puisque nous sommes tous des disciples missionnaires, de quelle manière chaque bap-
tisé est-il convoqué à être un acteur de la mission ? Comment la communauté soutient-elle ses 
membres qui sont engagés dans un service au sein de la société (engagement social et politique, 
engagement dans la recherche scientifique et dans l’enseignement, au service de la promotion des 
droits humains et de la sauvegarde de la Maison commune, etc.) ? Comment la communauté aide-t-

Annexe



12

elle à vivre ces engagements dans une dynamique missionnaire? Comment se fait le discernement 
concernant les choix missionnaires et qui y participe ? Comment ont été intégrées et adaptées 
les diverses traditions en matière de style synodal, qui constituent le patrimoine de nombreuses 
Églises, en particulier des Églises orientales, en vue d’un témoignage chrétien fécond ? Comment 
fonctionne la collaboration dans les territoires où sont présentes des Églises sui iuris différentes ?

VI. DIALOGUER DANS L’ÉGLISE ET DANS LA SOCIÉTÉ

Le dialogue est un chemin qui demande de la persévérance, et comporte aussi des moments de 
silences et de souffrances, mais qui est capable de recueillir l’expérience des personnes et des 
peuples. Quels sont les lieux et les modalités de dialogue au sein de notre Église particulière ? 
Comment sont gérées les divergences de vue, les conflits et les difficultés ? Comment encoura-
geons-nous la collaboration avec les diocèses voisins, avec et entre les communautés religieuses 
présentes sur le territoire, avec et entre les associations et mouvements de laïcs, etc. ? Quelles 
expériences de dialogue et d’engagement en commun mettons-nous en œuvre avec des croyants 
d’autres religions et avec ceux qui ne croient pas ? Comment l’Église dialogue-t-elle et apprend-elle 
d’autres instances de la société: le monde de la politique, de l’économie, de la culture, la société  
civile, les pauvres…?

VII. AVEC LES AUTRES CONFESSIONS CHRÉTIENNES

Le dialogue entre chrétiens de diverses confessions, unis par un seul Baptême, occupe une place 
particulière sur le chemin synodal. Quels relations entretenons-nous avec les frères et sœurs 
des autres Confessions chrétiennes ? Quels domaines concernent-ils ? Quels fruits avons-nous  
recueillis de ce “marcher ensemble” ? Quelles difficultés aussi ?

VIII. AUTORITÉ ET PARTICIPATION

Une Église synodale est une Église de la participation et de la coresponsabilité. Comment sont  
définis les objectifs à poursuivre, la voie pour y parvenir et les pas à accomplir ? Comment est exer-
cée l’autorité au sein de notre Église particulière ? Quelles sont les pratiques de travail en équipe 
et de coresponsabilité ? Comment sont encouragés les ministères laïcs et la prise de responsabilité 
de la part des fidèles ? Comment fonctionnent les organismes de synodalité au niveau de l’Église 
particulière ? Constituent-ils une expérience féconde ?

IX. DISCERNER ET DÉCIDER

Dans un style synodal, les décisions sont prises via un processus de discernement, sur la base 
d’un consensus qui jaillit de l’obéissance commune à l’Esprit. Avec quelles procédures et avec 
quelles méthodes discernons-nous ensemble et prenons-nous des décisions ? Comment peuvent-
elles être améliorées ? Comment favorisons-nous la participation de tous aux décisions au sein 
de communautés structurées d’une manière hiérarchique ? Comment conjuguons-nous la phase 
consultative et la phase délibérative, le processus menant à la prise de décision (decision-making) 
et le moment de la décision (decision-taking) ? De quelle façon et avec quels instruments encoura-
geons-nous la transparence et la responsabilité (accountability) ?

X. SE FORMER À LA SYNODALITÉ

La spiritualité du marcher ensemble est appelée à devenir le principe éducatif de la formation 
humaine et chrétienne de la personne, la formation des familles et des communautés. Comment 
formons-nous les personnes, spécialement celles qui occupent des rôles de responsabilité à l’inté-
rieur de la communauté chrétienne, pour les rendre davantage capables de “marcher ensemble”, 
de s’écouter mutuellement et de dialoguer ? Quelle formation au discernement et à l’exercice de 
l’autorité offrons-nous ? Quels instruments nous aident-ils à lire les dynamiques de la culture dans 
laquelle nous sommes immergés et leur impact sur notre style d’Église ?


